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EXPERTISE FAUNE 

-------------- 

PROJET DE DEMOLITION DE L’ECOLE 

MATISSE A MULHOUSE (68) 

-------------- 
 

 

 

 

 

 

1- Préambule et objectifs de la mission 
 

 La commune de Mulhouse, en collaboration avec la société CITIVIA, travaille 

actuellement au projet de démolition de l’école Matisse située au 21 rue Henri Matisse 

à Mulhouse (68). Il s’agit d’un imposant bâtiment en béton de plusieurs étages, disposé 

en U, qui comprend deux préaux et une annexe (bâtiment logements indépendant). 

L’ouvrage est localisé en Figure 1 ci-après. Initialement, les travaux étaient prévus pour 

le début de l’année 2025 (janvier/février). Il est prévu également l’abattage de quelques 

arbres. Les bâtiments sont désaffectés depuis mi-février 2025, les écoliers ayant investi 

de nouveaux groupes scolaires. 

 

La commune de Mulhouse et la société CITIVIA ont souhaité faire réaliser une expertise 

faune en amont de ces travaux. 

 

Les premières études se sont déroulées en octobre 2024 (période de transit automnal 

pour les chauves-souris, hors période de nidification pour les oiseaux). Suite à la 

découverte de chauves-souris dans les bâtiments, les inventaires se sont poursuivis à 

chaque saison jusqu’en été 2025. Les méthodologies utilisées pour ces recherches sont 

présentées en paragraphe 2. 

 

Le présent rapport mentionne les résultats de ces recherches, précise les enjeux, les 

risques d’impacts et donne des recommandations pour éviter, réduite ou compenser ces 

impacts (mesures ERC). 
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Figures 1 et 2 : localisation du bâtiment concerné (source Geoportail) et périmètre du projet 

 

 
 

 
2- Travaux effectués et méthodes 
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La mission a concerné la période automnale 2024 puis les périodes hiver, 

printemps, été 2025. Elle prend donc en compte l’ensemble du cycle de vie des chauves-

souris et la période de nidification des oiseaux. 

 

Le bâtiment a d’abord été inspecté le 9 octobre en journée (caves et façades 

principalement, les « pièces à vivre » ne sont pas favorables) pour une recherche 

d’individus ou d’indices de présence (guano, cadavres, anciens nids d’oiseaux…). 

Lampes, jumelles, endoscopes, échelle ont été utilisés. 

 

Cette inspection a ensuite été suivie par une soirée d’observation crépusculaire en sortie 

de gîte (17 octobre 2024), à quatre observateurs (Frédéric et Sandra Fève, Nicolas Patier, 

Alain Lambert) afin de pouvoir visualiser un maximum de façades, le but étant 

d’observer d’éventuelles sorties de gîtes d’individus ou de colonies de chauves-souris. 

Le positionnement des observateurs est précisé sur le plan en Figure 3 ci-après. Les 

observateurs étaient équipés de détecteurs d’ultrasons afin de pouvoir identifier les 

éventuelles chauves-souris observées (Batbox et Pettersson D1000X). 

 

Deux autres soirées de comptages crépusculaires ont été réalisées au printemps et en été 

2025 (1 par saison, même nombre d’observateurs et même protocole).  

 

Une inspection hivernale a été réalisée le 12 décembre 2024 pour les parties accessibles 

(entrée basse des bardages), de même que pour certains arbres situés dans le périmètre 

des travaux (Figure 2 ci-avant). 

 

Les oiseaux (espèces protégées) ont été recherchés visuellement les 25 avril et 6 juin 

2025.  

 

 
Figure 3 : localisation des observateurs pour les soirées crépusculaires 

 

 
 



 5 

3- Résultats des recherches 

 

Conditions d’étude : les prospections ont été effectuées dans de bonnes 

conditions de visibilité, lors de conditions climatiques favorables : 

 

- Visite des bâtiments le 09-10-24 ; beau temps, vent faible, T = 17°C à 13h30, 

- Observation crépusculaire le 17-10-24 ; beau temps, ciel légèrement couvert, 

vent faible, T = 19°C à 18h15, 

- Recherches hivernales (bardages et arbres) le 12-12-24 ; temps gris, vent 

faible, T = 3°C à 11h00, 

- Observation des oiseaux en journée le 25-04-25 ; temps variable, vent 

modéré, T = 25°C à 16h30, 

- Observation crépusculaire le 25-04-25 ; temps variable, vent modéré, T = 

12°C à 20h05, 12°C à 21h30, 

- Observation crépusculaire le 29-05-25 ; beau temps, vent modéré, T = 19°C 

à 20h55, 18°C à 22h15, 

- Observation des oiseaux en journée le 06-06-25 ; temps variable, vent 

modéré, T = 25°C à 16h30. 

 

 3.1- Description du bâtiment 

 

Il s’agit d’un imposant bâtiment en béton de plusieurs étages, disposé en U, qui 

comprend une annexe (bâtiment logements indépendant), des préaux fermés et des 

caves. Les toitures sont plates, sans combles. L’environnement autour est urbanisé mais 

avec de nombreux espaces verts. 

 

 

 
 

 

 3.2- Visite automnale des bâtiments 
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Les caves ne sont pas favorables (semi-enterrées, plafonds béton ou isolés par du 

polystyrène sans anfractuosités…). Aucun indice de présence n’y a été trouvé (ni en 

automne, ni en hiver). 

 

  
 

 

Les « pièces à vivre » et préaux ne sont pas favorables (fermées, lumineuses, occupées 

par les élèves et les professeurs…). 

 

 
 

 

Le « bâtiment logements » en annexe n’est pas favorable (béton, absence de combles, 

toiture plate, absence de possibilités de gîtes en façades). 
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Certaines façades de l’école sont favorables à la présence de chauves-souris car doublées 

de dalles en béton qui couvre l’isolation des murs. Ces plaques laissent des passages aux 

animaux en parties basses et au niveau des disjointements. Nous avons observé du guano 

de Pipistrelles sur les vitres et les murs au niveau du rez-de-chaussée et observé un 

individu de Pipistrelle commune Pipistrellus pipistrellus. Nous avons également 

observé sept nids de Moineau domestique Passer domesticus sur ces façades. Les sites 

occupés sont localisés sur la Figure 3 ci-après. 
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Figure 4 : localisation des observations en journée du 09 octobre 2024 

 

 
 

 

 

 3.3- Observations crépusculaires 

 

 Automne 2024 

 

 Une soirée de comptage crépusculaire en sortie de gîtes a été réalisée le 17 

octobre. Quatre observateurs munis de détecteurs d’ultrasons se sont placés de manière 

à couvrir l’ensemble des façades et toitures (Figure 3 ci-avant). 

 

 Résultats du comptage crépusculaire 

 

 La séance d’observation a débuté à 18h30, soit treize minutes avant le coucher 

du soleil. Elle s’est prolongée jusqu’à la nuit (19h40). 39 Pipistrelles (2 espèces : 

Pipistrelle commune majoritaire et quelques Pipistrelles de Kuhl) sont sorties des murs 

entre 18h30 et 19h05. Les Figures 5 à 8 ci-après montrent la localisation des 

observations. Les sorties se font à trois niveaux de hauteur au niveau des disjointements 

horizontaux (Figure 9). Les lieux de sorties sont multiples (principalement au niveau 

des étages 1 et 2 des bâtiments). 

 

 
Figures 5 à 8 : localisation des observations crépusculaires du 17 octobre 2024 
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Figure 9 : fissures horizontales utilisées pour les sorties de gîtes (plus quelques fissures verticales) 
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 Printemps 2025 

 

 Une soirée de comptage crépusculaire en sortie de gîtes a été réalisée le 25 avril. 

Quatre observateurs munis de détecteurs d’ultrasons se sont placés de manière à couvrir 

l’ensemble des façades et toitures (Figure 3 ci-avant). 

 

 Résultats du comptage crépusculaire 

 

 La séance d’observation a débuté à 20h20, soit 18 minutes avant le coucher du 

soleil. Elle s’est prolongée jusqu’à la nuit (21h30). Cinq Pipistrelles (2 espèces : 

Pipistrelle commune et Pipistrelle de Kuhl) sont sorties des murs entre 20h52 et 21h02. 

Les Figures 10 à 12 ci-après montrent la localisation des observations. 

 

 
Figures 10 à 12 : localisation des observations crépusculaires du 25 avril 2025 

 

 

 



 12 

 
 
Nota : aucune observation de l’observateur 3 

 

 

 

 

 

 Eté 2025 

 

 Une soirée de comptage crépusculaire en sortie de gîtes a été réalisée le 29 mai. 

Quatre observateurs munis de détecteurs d’ultrasons se sont placés de manière à couvrir 

l’ensemble des façades et toitures (Figure 3 ci-avant). 

 

 Résultats du comptage crépusculaire 

 

 La séance d’observation a débuté à 21h04, soit 12 minutes avant le coucher du 

soleil. Elle s’est prolongée jusqu’à la nuit (22h15). Dix Pipistrelles (2 espèces : 

Pipistrelle commune et Pipistrelle de Kuhl) sont sorties des murs entre 21h35 et 21h46. 

Les Figures 10 à 12 ci-après montrent la localisation des observations. 
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Figures 13 à 16 : localisation des observations crépusculaires du 25 avril 2025 
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 3.4- Recherches hivernales 

 

 Cette recherche (12-12-24) a eu pour but de savoir les Pipistrelles pouvaient être 

présentes ou non dans le bâtiment en période d’hibernation. Un dénombrement est 

impossible à cette saison (l’arrière des plaques de béton en façades n’est pas accessible 

même à l’endoscope, les chauves-souris sont en léthargie donc elles n’émettent aucun 

cri, ni chaleur, ni excréments). Nous avons donc seulement inspecté les lieux propices 

accessibles, c’est-à-dire l’ouverture du bas du doublage béton des murs en façades. 

 

Nous avons pu observer 2 Pipistrelles communes en léthargie, ce qui prouve que 

l’espèce est présente également en hiver. Comme les parois du bâtiment sont isolées de 

polystyrène, que les passages dans cet isolant sont nombreux, que les pièces attenantes 

sont chauffées, nous considérons que la population présente fin octobre (une quarantaine 

d’individus) est également présente en hiver. Nous considérons l’ensemble des façades 

doublées de plaques de béton comme favorable à l’hibernation. 

 

A contrario, la cave (qui a été revisitée le 17 janvier 2025), n’est pas occupée par les 

chauves-souris. 

   

Cette visite hivernale a également permis d’inspecter les arbres qui sont situés dans le 

périmètre du chantier et dont certains seront soumis à abattage. Une recherche de cavités 

a été faite. Cette recherche a été négative (aucune cavité favorable n’est présente). Ces 

arbres sont jeunes et entretenus. 
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 3.5- Comptages des nids d’oiseaux occupés 

 

 Un premier comptage a eu lieu le 25 avril en journée. Un second a été réalisé le 

06 juin. Nous avons comptabilisé sept nids de Moineau domestique occupés. Les 

Figures 17 à 19 montrent la localisation de ces nids. Nous n’avons trouvé aucune autre 

espèce protégée. 

 

 
Figures 17 à 19 : localisation des nids d’oiseaux 
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Nota : aucune observation de l’observateur 4 

 

 

 

4- Enjeux, sensibilités, impacts 

 

 En ce qui concerne les chauves-souris, deux espèces de Pipistrelles (Pipistrelle 

commune et Pipistrelle de Kuhl) sont présentes dans les bâtiments soumis à démolition. 

Un effectif maximum de 39 individus (toutes espèces confondues) a été comptabilisé en 

automne (soirée crépusculaire du 17 octobre 2024). Voici les résultats des comptages 

par saisons : 

 
Tableau 1 : résultats des comptages de chauves-souris par saison (automne 2024 à été 2025) 

 
Saison Automne 2024 Hiver 2024/2025 Printemps 2025 Eté 2025 

Pipistrelles 39 2 5 10 



 17 

Nota : à chaque saison en période d’activité, les deux espèces de Pipistrelles (P. 

commune et P. Kuhl) sont présentes mais il n’est pas possible de connaitre le nombre 

d’exact d’individus de chaque espèce (notamment en raison de la portée limitée des 

détecteurs). C’est pour cette raison que les effectifs sont donnés pour le groupe 

Pipistrelle. En hiver, nous savons que les Pipistrelles sont présentes (observation de 2 

individus) mais il est impossible de connaître l’effectif présent (impossibilité de 

comptage derrière les plaques de béton). 

 

Pour ce groupe, les enjeux sont « faibles » au printemps et en été (peu d’individus, 

absence de nurserie). Ils sont « modérés » en automne (39 individus comptabilisés). Ils 

sont « potentiellement forts » en hiver (le fait que les chauves-souris soient plus 

nombreuses en fin d’automne pourrait indiquer que le bâtiment soit principalement 

utilisé comme gîte d’hibernation : parois de murs isolées, pièces chauffées…). A noter 

que, comme le bâtiment a été désaffecté en février 2025, les salles de classes ne seront 

plus chauffées en hiver 2025/2026.  

 

Dans ce contexte, les risques d’impacts sont « forts » (risque de destruction d’individus, 

risque de destruction de gîtes). 

 

En ce qui concerne les oiseaux, seul le Moineau domestique a été répertorié (présence 

d’anciens nids). Sept nids occupés ont été comptabilisés en 2025. 

 

Dans ce contexte, les enjeux pour les oiseaux sont « faibles ».  

 

 
Tableau 2 : statut de protection des espèces de chauves-souris observées en 2024/2025 

 
Nom 

français 

Nom latin Protectio

n France 

Directiv

e 

Habitats 

Conventio

n Bonn 

Conventio

n Berne 

UICN 

Mond

e 

UICN 

Europ

e 

UICN 

Franc

e 

UICN 

Régio

n 

Pipistrell

e de Kuhl 

 

Pipistrellu

s kuhlii 

 

Esp, biot An. IV An. II 

 

An. II 

 

LC LC NT LC 

Pipistrell

e 

commune 

 

Pipistrellu

s 

pipistrellus 

 

Esp, biot An. IV An. II 

 

An. III 

 

LC LC NT LC 

 

 
Légende 

 

Protection réglementaire en France 

Biot : Protection du biotope 

Esp, biot : Protection de l'espèce et de son biotope (reproduction, repos) 

 

Conventions internationales et Directives européennes 

Convention de Berne : Annexe II. Espèce strictement protégée. Annexe III. Espèce de faune protégée dont l’exploitation est 

réglementée. 

Convention de Bonn : Annexe II. Espèces migratrices se trouvant dans un état de conservation défavorable et nécessitant 

l’adoption de mesures de conservation et de gestion appropriées. 

Directive Habitats, Faune, Flore : Annexe II. Espèces animales d’intérêt communautaire dont la conservation nécessite la 

désignation de Zones Spéciales de Conservation. Annexe 4. Espèces animales d’intérêt communautaire qui nécessitent une 

protection stricte. 

 

Catégories UICN pour les listes rouges 
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EX : Espèce éteinte au niveau mondial, RE : Espèce disparue de métropole, CR : En danger critique d’extinction, EN : En 

danger, VU : Vulnérable, NT : Quasi menacée (espèce proche du seuil des espèces menacées ou qui pourrait être menacée si 

des mesures de conservation spécifiques n’étaient pas prises), LC : Préoccupation mineure (espèce pour laquelle le risque de 

disparition est faible), DD : Données insuffisantes (espèce pour laquelle l’évaluation n’a pas pu être réalisée faute de données 

suffisantes),  NA : Non applicable (espèce non soumise à évaluation car introduite dans la période récente), NE : Non évaluée 

(espèce non encore confrontée aux critères de la Liste rouge) 

Réévaluation régionale 2014 : 

RE : Espèce disparue d’Alsace lors de la période récente (après l’an 1500), CR : En danger critique, EN : En danger, VU : 

Vulnérable, NT : Quasi menacée (espèce proche du seuil des espèces menacées ou qui pourrait être menacée si des mesures 

de conservation spécifiques n’étaient pas prises), LC : Préoccupation mineure (espèce pour laquelle le risque de disparition 

d’Alsace est faible), DD : Données insuffisantes (espèce pour laquelle l'évaluation n’a pas pu être réalisée faute de données 

suffisantes), NA : Non applicable. Espèce non soumise à évaluation car : (i) Espèce introduite en Alsace dans la période 

récente (après 1500) ; (o) Espèce occasionnelle, non implantée en Alsace. 

 

Textes légaux et sources bibliographiques 

Arrêté du 23 avril 2007 fixant la liste des mammifères terrestres protégés sur l’ensemble du territoire et les modalités de leur 

protection. JORF du 10 mai 2007 

Convention de Berne du 19 septembre 1979 relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe. 12pp 

+ 4 ann. 

Directive 92/43/CEE du Conseil du 21 mai 1992 concernant la conservation des habitats naturels ainsi que de la faune et de 

la flore sauvages. 57p. 

UICN., 2001. Catégories et Critères de l’UICN pour la Liste Rouge : Version 3.1. Commission de la sauvegarde des espèces 

de l’UICN. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. ii + 32 pp. 

UICN., 2003. Lignes Directrices pour l’Application, au Niveau Régional, des Critères de l’UICN pour la Liste Rouge. 

Commission de la sauvegarde des espèces de l’UICN. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. ii + 26 pp. 

UICN, 2010. The UICN Red List of Threatened Species. Version 2010.3. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. 

UICN France, MNHN, SFEPM & ONCFS, 2009. La Liste rouge des espèces menacées en France - Chapitre Mammifères de 

France métropolitaine. Paris, France. 12p. 
Listes Rouge et Orange Alsace (in ODONAT, 2014). 
UICN 2017. 

 

 

 
 

Pipistrelle commune Photo Fève Droits réservés 

 

 

 
Tableau 2 : statut de protection des espèces d’oiseaux observées en automne 2024 

 
Nom 

français 

Nom latin Protection 

France 

Directive 

Oiseaux 

Convention 

Berne 

UICN 

Monde 

UICN 

Europe 

UICN 

France 

UICN 

Région 

Moineau 

domestique 

Passer 

domesticus 

Esp, biot   LC  LC  
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Légende 

 

Protection réglementaire en France 

Biot : Protection du biotope 

Esp, biot : Protection de l'espèce et de son biotope (reproduction, repos) 

 

Conventions internationales et Directives européennes 

Convention de Berne : Annexe II. Espèce strictement protégée. Annexe III. Espèce de faune protégée dont l’exploitation est 

réglementée. 

Directive Oiseaux : Annexe I. Espèces faisant l’objet de mesures spéciales de conservation en particulier en ce qui concerne 

leur habitat (Zone de Protection Spéciale). 

 

Catégories UICN pour les listes rouges 

EX : Espèce éteinte au niveau mondial, RE : Espèce disparue de métropole, CR : En danger critique d’extinction, EN : En 

danger, VU : Vulnérable, NT : Quasi menacée (espèce proche du seuil des espèces menacées ou qui pourrait être menacée si 

des mesures de conservation spécifiques n’étaient pas prises), LC : Préoccupation mineure (espèce pour laquelle le risque de 

disparition est faible), DD : Données insuffisantes (espèce pour laquelle l’évaluation n’a pas pu être réalisée faute de données 

suffisantes),  NA : Non applicable (espèce non soumise à évaluation car introduite dans la période récente), NE : Non évaluée 

(espèce non encore confrontée aux critères de la Liste rouge). 

Réévaluation régionale : 

Liste rouge : RE : disparu au niveau régional, CR : en danger critique, EN : en danger, VU : vulnérable. 

 

Textes légaux et sources bibliographiques 

Arrêté du 29 octobre 2009 fixant la liste des oiseaux protégés sur l’ensemble du territoire et les modalités de leur protection. 

JORF du 5 décembre 2009  

Arrêté du 29 octobre 2009 relatif à la protection et à la commercialisation de certaines espèces d'oiseaux sur le territoire 

national. JORF n°0272 du 24 novembre 2009  

Convention de Berne du 19 septembre 1979 relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe. 12pp 

+ 4 ann. 

Directive 2009/147/CE du Parlement européen et du Conseil du 30 novembre 2009 concernant la conservation des oiseaux 

sauvages (version codifiée).  19p.  

UICN., 2001. Catégories et Critères de l’UICN pour la Liste Rouge : Version 3.1. Commission de la sauvegarde des espèces 

de l’UICN. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. ii + 32 pp. 

UICN., 2003. Lignes Directrices pour l’Application, au Niveau Régional, des Critères de l’UICN pour la Liste Rouge. 

Commission de la sauvegarde des espèces de l’UICN. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. ii + 26 pp. 

UICN, 2010. The UICN Red List of Threatened Species. Version 2010.3. UICN, Gland, Suisse et Cambridge, Royaume-Uni. 

Weidmann J.C., Mora F. & Roué S.Y., 2003. Orientations Régionales de Gestion et de Conservation de la Faune Sauvage et 

de ses Habitats. Proposition d'une liste d'espèces prioritaires et d'une maquette de fiche-espèce. GNFC 
Liste Rouge France 2016. Listes Rouge Alsace (in ODONAT, 2015). 

 

 

 

 
Moineau domestique Photo Fève Droits réservés 
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5- Mesures ERC 

 

 Les mesures d’évitement consistent à abandonner le projet de démolition des 

bâtiments et à conserver les gîtes existants. 

 

Les mesures de réduction des impacts consistent à : 

 

- adapter le calendrier chantier à l’occupation des gîtes afin d’intervenir aux périodes les 

moins sensibles (évitement des périodes de mise bas/élevage des jeunes et d’hibernation 

pour les chauves-souris, évitement de la période de reproduction pour le Moineau 

domestique). La période la plus favorable pour les travaux de démolition est l’automne 

(septembre/octobre) ou à défaut la période printanière (deuxième quinzaine de mars et 

avril).   

- poser des systèmes anti-retour pour les chauves-souris aux périodes appropriées 

(septembre/octobre ou avril) afin de leur permettre de sortir des bâtiments et de les 

empêcher de rentrer. Les techniques à employer dans le cas présent sont détaillées ci-

après. 

- poser des gîtes artificiels à Pipistrelles et des nichoirs à Moineau domestique sur des 

bâtiments environnants avant la condamnation des cavités de l’école Matisse. Ceci afin 

de créer des gîtes de substitution le temps des travaux. 

 

Les mesures compensatoires consistent à recréer des conditions de vie favorables aux 

espèces présentes après les travaux. Elles concernent la pose de gîtes et de nichoirs 

adaptés sur les futurs bâtiments du site. Ces gîtes peuvent-être fixés en façades ou être 

intégrés à l’isolation extérieure. 

 

Des mesures d’accompagnement sont d’ores-et-déjà prévues par CITIVIA. Elles 

concernent la pose de nichoirs à passereaux, de gîtes à Chiroptères et e gîtes à insectes 

dans les espaces végétalisés du site.  

 

Toutes ces mesures devront être détaillées dans un dossier demande de dérogation. 

 

Voici le détail des dispositifs à mettre en place et à reprendre (tout ou partie) pour le 

dossier de dérogation. 

 

 

5.1- Chauves-souris 

 

Mise en place de systèmes anti-retour 

 

Dans le cas présent, il faut distinguer d’une part les joints horizontaux et 

verticaux, d’autre part les ouvertures présentes en bas de façades.  
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Nous proposons de boucher à la mousse polyuréthane tous les joints verticaux (sachant 

que la plupart d’entre eux sont déjà bouchés ; il suffira de vérifier chaque plaque et de 

boucher tout interstice supérieur à 6mm). Idem pour les hauts de murs (voir plan ci-

après). 

 

Nous proposons ensuite de fixer des bandes de plastique lisse le long des joints 

horizontaux (ainsi les chauves-souris pourront sortir tout du long du dispositif). Ces 

bandes feront 30 cm de largeur. La première sera collée sous le joint de dilatation, la 

seconde viendra en recouvrement (au minimum 10 cm) avec un point de fixation tous 

les 50 cm. Les chauves-souris pourront sortir facilement du gîte en se laissant glisser 

entre les deux bandes plastifiées mais elles ne pourront plus y revenir. Ceci évite une 

mortalité directe. Ce système a été testé avec succès au printemps 2025 sur la crèche de 

Hoerdt (67) qui abritait une nurserie de Pipistrelles communes. Des photos du dispositif 

et un schéma de la mise en place sur le bâtiment de l’école Matisse sont présentés ci-

après. Il faudra une colle qui permette de coller les bandes plastiques sur la surface 

carrelée des plaques béton (et une fixation complémentaire par vis et rondelles tous les 

50 cm). Pour Hoerdt, nous avons utilisé une bâche plastique agricole bicolore (1 face 

noire, 1 face blanche) qui a donné satisfaction. Tout plastique suffisamment lisse, épais 

et solide peut convenir. 

 

  
 

Photos d’un dispositif similaire installé avec succès au printemps 2025 en hauts des murs de la crèche de Hoerdt (67) 

 

 

 

Pour les ouvertures présentes en bas de façades, nous proposons de les boucher (mousse 

polyuréthane ou autre) en fixant au moins un cône de sortie par plaque de béton (cf. plan 

ci-après). Ces dispositifs anti-retour peuvent s’acheter dans le commerce (cf. Figure 20) 

mais peuvent aussi être fabriqués à moindre coût avec du plastique rigide. 

 

https://www.wildcare.eu/dispositif-anti-retour-chauves-souris-batcone-plastique-

opaque-avec-trou-ovale.html 

 

https://www.wildcare.eu/dispositif-anti-retour-chauves-souris-batcone-plastique-opaque-avec-trou-ovale.html
https://www.wildcare.eu/dispositif-anti-retour-chauves-souris-batcone-plastique-opaque-avec-trou-ovale.html
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Ces travaux devront être accompagnés par un chiroptérologue. 

 

 

 
Figure 21 : schéma d’implantation des dispositifs anti-retour sur l’école Matisse 
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Mise en place de gîtes artificiels de substitution 

 

En concertation, il a été décidé d’installer des gîtes artificiels destinés aux Pipistrelles 

communes sur les façades des bâtiments proches (le dossier de dérogation devra 

présenter un visuel de la location de ces bâtiments et des gîtes). Ceci afin de permettre 

aux chauves-souris de trouver des gîtes de substitution durant les travaux. 

 

Vingt gîtes ont été achetés par CITIVIA (8 gîtes 1WQ, 8 gîtes 1FQ et 4 gîtes 1 FTH). 

Ces gîtes présentent des caractéristiques thermiques différentes ce qui permet de 

maximiser les chances d’occupation. Ils sont présentés ci-après (fiches techniques 

Schwegler). L'idée est de répartir en plusieurs lots de quelques gîtes de modèles 

différents. Nous proposons la pose de 14 gîtes et la conservation de 6 gîtes qui seront à 

placer ultérieurement sur le futur bâtiment (cf. § suivant). 

 

Ces gîtes de substitutions devront être installés avant la destruction de l’école Matisse. 
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Figures 22 à 24 : modèles de gîtes artificiels chauves-souris et consignes de pose 
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Mise en place de gîtes artificiels de compensation 

 

Un minimum de 6 gîtes artificiels (modèles identiques à ceux présentés précédemment) 

devra être fixé sur le futur bâtiment, sur des façades aux orientations variées (joindre un 

visuel du futur bâtiment et des localisations de pose pour le dossier de dérogation). 

 

 

5.2- Oiseaux 

 

De la même manière, cinq nichoirs triples à Moineau domestique (soit 15 nids) 

devront être posés sur les bâtiments d’alentours avant la destruction de l’école Matisse 

(nichoirs de substitution). 

 

Cinq autres nichoirs triples (même espèce) devront être posés ultérieurement sur le futur 

bâtiment (nichoirs de compensation). 

 

CITIVIA souhaite proposer également la pose de nichoirs à passereaux dans les espaces 

végétalisés du site (mesure d’accompagnement). 

 

Les modèles que nous conseillons sont présentés ci-après (Figures 25 à 28). 

 

 

5.3- Suivi écologique 

 

 Le dossier de dérogation devra prévoir un suivi de ces mesures. 

 

Habituellement nous préconisons un suivi les 3 premières années puis n+5, n+7, n+9.  
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Figures 25 à 28 : modèles de nichoir à Moineau domestique et autres passereaux et consignes de pose 
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6- Conclusion 

 

 Les études réalisées en 2024 et 2025 au sein des bâtiments de l’école Matisse à 

Mulhouse (68), destinés à être démolis, ont montré la présence de deux espèces de 

chauves-souris (Pipistrelle commune et Pipistrelle de Kuhl) et d’une espèce d’oiseau 

(Moineau domestique) au sein de ces bâtiments. 

 

Les enjeux et les risques d’impacts sont considérés comme « faibles » à « forts », selon 

les saisons, pour les chauves-souris, « faibles » pour les oiseaux (cf. § 4). 

 

Des mesures ERC sont données en paragraphe 5. 
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